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septieme conference

pouvoir
J’étais tres heureux de xkéxxxeIx participer hier soir a votre fete de famil­

le. Nous restons dans ce climat en ajoutant un mot pour finir sur ce qui concer- 

nait la famille. Je vous parlais hier de cette question vraiment actuelle et 

vraiment tres serieuse.de la nécessite d’obtenir le concours de la famille pour 

l’éducation religieuse des enfants. Je crois que c’est avant tout y une question 

de foi en la possibilité en la bonne xma volonté des parents. Egalement une 

question de voir comment les préparer, de les former. Souvent ces personnes 

sont de bonne volonté mais ne savent pas bien s’y prendre pour colaborer a la 

formation religieuse. Il y a aussi peut-etre chez nous un» defaut qu’il faut e 

éviter quand on fait appel a la colaboration des parents. C’est que nous restons 

trop facilement sur le plan scolaire. Nous considérons les parents comme des 

personnes qui feront repeter les leçons du catéchisme. Evidemment les xy parents 

peuvent aider, veiller a faire apprendre les leçons, faire mémoriser, etc., 

mais le role plus important des parents c’est d’aider les enfants a traduir 

dans leurs vies, a exprimer dans leurs vie ce qu’on leur aurait enseigner.

C’est pourquoi il faut bien aider les parents a comprendre ce que l’on va

serieuse.de
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dire, il faut aussi beaucoup les informer nxxixx repercussions qui doit avoir 

cet enseignement dans la vie des enfants, dans la vie familiale elle meme.

Je vous disais hier, chaque milieu educatif a un rôle particulier. Le rôle 

de la famille n’est pas le rôle de l’ecole., n’est pas le rôle de la paroisse. 

La famille a un rôle spécial et ce rôle est indispensable et irremplaçable. 

Ce qu’il faudrait obtenir c’est évidemment d’avoir une colaboration de la famille 

a ce que se fait a l’ecole ou a la paroisse, mais il faut obtenir aussi et 

surtout que la famille accomplisse, que les parents accomplissent leurs devoir 

dans la maniéré d’aider les enfants a vivre selon ce qu’il ont reçu.

Je prends par exemple ceci, nous étudions Dieu a l’ecole, la puissance de

Dieu, la bonté de Dieu. Le rôle des parents n’est pas tellement de faire repeter 

les questions du catéchisme qui se rapportent a la toute puissance de Dieu et 

a la bonté de Dieu, mais c’est d’aider les enfants dans la vie KKtii quotidienne 

a croire a la Providence, a se signer a la providence, a montrer que meme ceci 

a la Providence, compte sur la providence. Ils travailleront, ils peineront, ils 

ne supprimeront pas ce qui leur revient de devoir personnel, de tache personnel­

les, d’efforts personneles, mais ils comptent cependant avant tout sur la Pro­

vidence. C’est cela que doivent faire les parents. On enseigne aux enfants 

1’Eucharistie, la Messe. Bien, la question n’est pas tellement que les parents
I

fassent repeter les questions qui se rapportent a la Messe mais par desirer la

Messe, par estimer la Messe aide les enfants a se préparer a la Messe.
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C’est pour cela que c’est indispensable pour nousd’avoir cette colaboration 

des parents. Si j’aurais eu plus de temps je vous aurais dit un mot egalement 

sur la priere familiale.

Je crois que c’est une chose très importante d’aider les parents a refaire 

la priere familiale. Il faut luer donner les moyens, il faut surtout profiter 

des progrès qui ont ete réalisés. Je vous parlais de cet effort de M. l’abbe 

Molina et s’il faut faire, accepter pour faire lire la Bible dans des familles, 

meme dans des familles pauvres, des familles qui npont pas kk eu une éducation 

très développee.

Il faudrait pour nous, pour renouvèller la priere familiale. Il faudrait 

que ces lectures de la Bible ne soient pas simplement une lecture d’un pisiti 

petit récit mais que si vous voulez la priere familiale immite la vie liturgi­

que de 1’Eglise. Que fait 1’Eglise? L’Eglise nous donne une lecture et apres 

nous avoir donne une lecture elle nous donne l’epitre, elle nous donne l’Evangile, 

Elle nous donne l’Epitre et quand cela fini l’epitre l’Eglise chante, elle 

811 reprend le theme de l’epitre dans une priere, dans un hymne. C’est cela 

qu’il faudrait apprendre aux parents, c’est a faire un petit récit, on prend 

un petit passage de 1’Ecriture. Si les parents sont suffisamment formes, si on 

il a pu leur donner une première initiation, c’est bien que le pere et que la 

mere commentent entre eux ce que l’on vient de lire. Qu’ils fassent compren­

dre aux enfants ce que l’on vient de voir dans la Bible. Et puis alors il y
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un psaulme qui est adapte, une partie des psaulmes, une priere qui est adaptée 

a ce récit que l’on vient de faire. Si les enfants savent chanter, si la famille 

sait chanter, on chantera ce psaulme, et puis on terminera par une oraison.

Et cela om peut le faire d’une maniéré très simple. Je vous dit, ceci est pris 

de 1’expérience. Ce ne sont pas des choses qui sont inventées. Il y a des famil­

les a l’heure actuelle qui ont renouvelé leur priere familiale de cette facon-la, 

donc d’une maniéré plus proche de la Bible, d’une maniéré plus proche de la li­

turgie, avec un contact plus étroit avec le développement de la vie liturgique.

Le Pere Haway (?) est en train de préparer avec des parents un petit livre qui 

sera intitule "Entre tes Mains Seigneur" -"in Manus tuas Domine? C’est un petit 

livre qui sera compose d’indications de passages de la Bible, d’indications de 

chants ou de psaulmes et d’une priere. Et cela sera fait en correspondance avec 

les differentes périodes de la vie liturgique.

flous voyez, cette priere familiale a une très grande importance, la priere 

du soir, parce que c’est une maniéré de renouveler 1’atmosphère de la famille, 

c’est une maniéré d’unir la famille et de la mettre dans un contact beaucoup

dans lesquelles
plus étroit. Il y a des familles' bm on n’aborde jamais la question religieuse 

dans lesquelles parfois le pere voudrait bien iixbExabsr les aborder, ou la mere 

voudrait bien, ou des enfants voudraiènt bien, mais 1’atmosphère ne s’y prete

pas, on n’ose pas, on ne parle pas de ces choses-la
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Et bien s’il y a cette priere familiale, meme dans les familles pauvres, 

dans des familles d’ouvriers, et bien, il y a'la l’union de toute la famille 

devant Dieu qui permet alors apres un développement de la vie religieuse, des 

conversations, une entraide au point de vue familial«. Et ici je vous rappelé 

ce que je vous disais hier, de meme que pour 1® l’instrution des parents il 

n’y a guere de moyen plus efficace que de leur apprendre a former et a instruir 

leurs enfants, ainsi aussi il n’est guere de moyen plus efficace d’apprendre 

Lefè parents a prier que de Ht montrer, que de les aider a prier

avec leurs enfants.

Je crois que la il y a pour nous une facon très simple de re-introduir la

vie chrétienne dans les familles. Je termine cette sérié par une leçon qui est

d’importance dans tous les pays a l’heure actuelle mais peut-etre d’une importan- 

conclusions
ce tewfec, spéciale dans ce continent. Une« des EBjrfxxisnx a laquelle j’ai déjà

►
fait allusion une conclusion du livre du Pere Houtard sur 1’Amérique Latine

c’a l’heure du Concile
ent il^
celle-ci,Virest urgent de de-centraliser le

travail pastoral. Il est urgent que les pretres, que les religieux et les reli­

gieuses trouvent des aides du cote des laiques si on veut vraiment aboutir 

a une propagation plus serieuse, plus efficace, plus efficiente de la foi.

A ce propos-la je voudrais vous dire d’abord ceci, ce qui est important

pour nous de voir c’est de commencer par jetter un coup d’oeil sur la situation



-6-

en Amérique Latine a ce point de vue-la. On peut dire que depuis 10 ans, depuis 

20 ans É&d±tesn déjà, 25 ans, Mais depuis ces dix dernieres années ont ete 

extrêmement fécondés en initiatives qui vont vers la formation de catéchistes. 

Que se soient des congres nationaux, que se soient de sessions diocésaines, 

que se soient des sessions intensives, que se soit la fondation d’eæoles de 

catéchistes, que se soit la fondation de l’institut Latino -Ameriqain de San­

tiago, tout cela ce sont des manifestations d’une preocupation de 1’épiscopat

pour 
latino-américain qui veut a tout prix former des laiques le travail d’evangeli-

«

sation, pour le travail de la propagation de la foi.

Pour nous c’est très important de le savoir et de le bien voir a plusieurs

ainsi
points de vue parce que nous pourrons aider dans notre travail. Si nous xxxisxx 

arrivons en tel $ pays, que ce soit le Chili par exemple


